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AAuu  SSoommmmaaiirree  ::    
  --  LLeess  iinnffooss  dduu  CClluubb..  
  --  SSoorrttiieess  eett  AAccttiivviittééss..  
   

 

Les infos du club 
 

 
 

De dangereux passeurs d’étroitures sévissent actuellement 
dans les régions vertacomicoriennes. Méfiez-vous, ils ont 
recours à d’étranges camouflages. 
 

Qu'est-ce qu'on a fait auparavant ? 
 
Combe de Loscence, La Chapelle en Vercors (Vercors, Drôme). 
Participants : Baudouin Lismonde, Pierre-Olaf Schut (S.G. CAF, 
Grenoble), Marcel Meyssonnier (S.C.V.). 
Objectifs : début de l’opération de traçage de la perte des 
Gabriels, dans le plus vaste poljé du Vercors, sur l’initiative de B. 
Lismonde (pour le Parc Naturel Régional du Vercors) et du groupe  
Vulcain (cf. réunion du mercredi 8 septembre 2004, à Lyon et 
«dossier  de présentation»). 
Jeudi 7 octobre 2004. Le RV vers 15h sur place, est décidé 
seulement dans la matinée ! Le colorant prêt à l’emploi (17 litres de 
fluorescéine) est apporté sur place par Baudouin. Je récupère à 13h 
le préleveur automatique de la FFS, déjà déposé chez Christophe à 
Villeurbanne. Malheureusement, arrivés sur place, ……. 
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nous constations qu’il n’y a presque pas d’eau, donc l’injection est 
repoussée à une date ultérieure ! On stocke les bidons à proximité. 
Je file ensuite avec Baudouin jusqu’à l’usine de Bournillon, puis, 
comme le gardien n’est pas là, jusqu’aux grottes de Choranche pour 
déposer temporairement notre gros appareil, et ses batteries.  
Jeudi 14 octobre 2004. Après quelques courses de Marc chez Expé, 
à Pont-en-Royans, montée sur le Vercors pour voir les pertes de la 
Combe de Loscence. La météo a changé quelque peu… il y a de la 
neige sur les hauts plateaux du Vercors. Le débit dans la perte des 
Gabriels est de l’ordre de 1 litre/seconde, ce qui doit permettre 
l’injection. Nous allons faire un viron dans une autre doline, vaste 
perte, un peu plus au sud, près d’un autre hameau (fin de la route 
carrossable); discussion avec le propriétaire des lieux qui nous 
signale une tentative de désobstruction ancienne, et qui ne serait 
pas contre que les spéléos recommencent – si ce n’est de boucher le 
trou après les travaux, pour éviter que les vaches tombent dedans ! 
En soirée, de retour à Villeurbanne, message à Christophe pour lui 
dire ce qu’il en est. En fait, Pierrot Rias est passé aussi dans la 
soirée et juge l’opération faisable, la météo ne prévoyant pas 
d’amélioration.  
Vendredi 15 octobre 2004. Cette fois-ci c’est bon, vu nos données 
de la veille, ainsi que les observations similaires de Pierrot Rias 
passé un peu avant nous. Baudouin est malade, mais Christophe m’a 
appelé le matin pour confirmer le RV et l’injection à 14h …. Je 
n’arrive qu’à 14h30, sur appel pressant de Christophe, situé à moins 
de 100 m, car le portable passe ici très bien, vu qu’une antenne se 
trouve installée tout proche. Je suis « commis » pour l’injection 
ainsi que Pierre-Olaf car, complètement pollués par la fluorescéine, 
nous ne ferons pas de relevé de fluocapteurs ni de préleveur ! 
Opération longue et fastidieuse, quatre heures non-stop pour 
injecter 17 litres de colorants préalablement dilués dans la perte, 
avec 2 gros bidons qui fonctionneront au goutte à goutte; nous nous 
y sommes mis à 14h30…. et nous avons fini à 18h30, la plupart du 
temps sous la pluie (et usage du parapluie en ce qui me concerne). A 
la tombée de la nuit, ce sont des bourrasques de neige fondue qui 
feront que nous rentrons sans tarder dans nos foyers respectifs. 
J’ai pris malgré tout le temps de faire un pointage GPS qui donne  
840,319 x 3301,685 (1009 m d’altitude). Maintenant les opérations 
de suivi et de prélèvements vont se faire sur plusieurs jours, voire 
semaines, par les Vulcains, et nombreux spéléos du Vercors. 
Notes MM. 
 
� 1er novembre 2004 : Faux Gour-Fumant.  

Initiation Jean-Marc et Laure ; encadrement : Alexandre, Valérie,  
Para, Jacques Lachise, Béa. Nous avons profité de cette sortie pour 
faire une remise à niveau des nouvelles techniques. Petite crue dans 
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le trou, arrêt dans la rivière avant de se tremper, ce qui  sera fait 
lors de la remontée des 2 puits arrosés côte  - 120 m. TPST 7h00 
Sommes allé voir le départ du  POT DU LOUP. 
CR Para 
 
� 11 novembre 2004 : Canyon des cuves du Buzin Bas Bugey 

Pour le dernier canyon de l’année en initiation : V. Lafont, Fred, 
Anaïs et Para. TPC 2h00, température 1 °. 
Pour éviter une deuxième voiture, nous sommes remontés dans les 
sous bois. Le canyon a été très bien nettoyé, on pouvait voir le fond 
des vasques, ce qui a permit deux petits sauts. 
 
� 12 novembre 2004 : Via ferrata de Roche Veyrand Saint-Pierre 

d’Entremont Chartreuse. 
Participants : Jacques Lachise, Isabelle Lecluse et Para. Via 
superbe, la marche de retour casse pattes, une Horreur, la marche 
d’approche 1h00, 1er tronçon 1h00, le 2eme 1h20, marche de retour 
hard 1h10. Ce n’est pas une via pour débutant, la sortie du deuxième 
tronçon est un surplomb qu’il faut passer en vivacité, et quand la 
fatigue est là, c’est dur. CR Para. 
 
� Vendredi 10 décembre 2004 : mairie de BRON 

Remise au Para de la médaille d’argent du Ministère de la Jeunesse 
et des Sports. Présence de Valérie Plichon, Jacques Romestan, 
Jacques Lachise, Vincent Lafont, Marcel Meyssonnier, et de toute 
la famille Peloux. Remise en plus d’un bouquet de fleurs pour Val. 
 
� Samedi 11 décembre 2004 : grotte de Courtouphle (Ain) 

Sortie d’initiation. Encadrement para, les initiés étaient tous des 
nouveaux fédérés du club. Anaïs, Chloé, Nathalie, Patricia et Jean-
Marc. Marche aller 0h45 et retour 1h00 de nuit , nous avons 
constaté un nouvel équipement par ancrage. Le sol est très glissant 
et dans le dernier puits la corde se charge de glaise, ce qui rend les 
derniers mètres rapides. Beaucoup de chauves-souris, environ une 
centaine dont un groupe de 50 individus, tous endormis. TPST 6h45 
 
� Dimanche 16 janvier 2005 : grotte de Saint-Julien (Labalme, 

Cerdon, Haut-Bugey, Ain) : 
6 participants : Robin Lestscher (Coordinateur du groupe 
Chiroptères GCRA-Ain), Annick Unger, Michel Dy  (S. C. Ambarois, 
Ain), Jean-Philippe Grandcolas, Guy Lamure (C.S. Tritons, Rhône), 
Marcel Meyssonnier (S.C.Villeurbanne, Rhône /groupe Chiroptères 
GCRA et FFS). Le calendrier prévisionnel hiver 2004-2005 du 
groupe Chiroptères-Ain prévoyait une sortie à la galerie du Pont des 
Pierres (Montanges) le samedi 15 janvier et une sortie à la grotte 
de Saint-Julien (Labalme), le dimanche 16, après-midi. Seuls Robin, 
Pascale et Michel étaient « inscrits » pour le dimanche ; mais vu la 
disponibilité de 2 spéléos/ Tritons- Rhône,  nous nous retrouvons, 
après quelques échanges téléphoniques passés en fin de matinée, 
finalement à 6 à Labalme pour une visite de la grotte, afin 
d’effectuer un comptage de Chiroptères dans le cadre du 
programme du Groupe Chiroptères Rhône-Alpes/ Ain. 
+ La grotte de Saint-Julien, aménagée pour le tourisme depuis de 
nombreuses années, est connue sous le vocable de «grottes du 
Cerdon»; Mr et Mme Saint Julien en sont les nouveaux 
propriétaires depuis 2001. 
Un ouvrage de synthèse, avec de nombreuses illustrations, est paru 
récemment sur ce site (Bernard Chirol, 2002 : Voyage dans les 
grottes du Cerdon. Le petit train pour la rivière fantôme, 142 p., + 
topo A3, h.t., éd. CDS Ain/FFS). Le chapitre 9 est consacré aux 
données biospéologiques. 
Départ de Villeurbanne à 12 h 20 (Marcel). On se retrouve un peu 
après 12 h40, pour un RV fixé à 12 h30, avec Guy et Jean-Phi, qui 
cassent la croûte au péage autoroutier qui rejoint l’A 42, à  
l’aéroport St-Exupéry. Nous passons au domicile de Michel Dy à 
Neuville, mais il est déjà sur place en début d’après-midi ; Robin et 
Pascale qui viennent du Pays de Gex arrivent aussi avant 14 h. 
Présentation - rappel historique de la cavité et sa gestion. Après 
contact téléphonique de Robin, Mme Saint Julien nous a laissé à 
disposition un trousseau de clef pour effectuer une visite de 

l’ensemble du réseau, comme convenu précédemment (prise de 
contact lors des Journées nationales de la spéléologie/ C.D.S. Ain/ 
le 2 octobre 2004 
Grotte de Saint-Julien : Pointage GPS de l’entrée supérieure (de 
Champ Michaud), à partir de la tranchée : 842,988 x 2126,794 
(576m) qui correspond à peu de chose près aux données récentes de 
T. Monges  (842,994 / 126,792/ 595 m). Visite successivement du 
réseau par l’entrée supérieure, visite de la galerie du lac, puis 
descente dans le porche de St-Julien, et jusqu’à la Cabourne 
Chopêtre. 
Présence successivement observée de 11 chauves-souris : 10 Grands 
rhinolophes (Rhinolophus  ferrumequinum, éparpillés dans la grotte,  
6 dans la galerie du lac et 4 dans la galerie supérieure, entre  le 
porche de St-Julien et la galerie du lac), 1 Murin de Daubenton 
(Myotis daubentoni, dans la galerie du lac, salle des Minioptères). 
Absence de Minioptères (Miniopterus schreibersi), mais 2 petits 
tas de guano attestent leur présence épisodique. 
Faune terrestre : 1 Myriapode (Diplopode, Polydesmidés), observé à 
l’entrée supérieure du Pré-Michaud (entre les 2 portes) et récolté 
pour détermination spécifique ; 1 Myriapode (Chilopode), observé 
noyé dans un gour, plusieurs Lépidoptères, avec quelques Triphosa 
dubitata et un T. sabaudiata, observés dans la galerie sup. en haut 
du porche de St-Julien. 
Faune aquatique : pas d’observation in situ ; prélèvement avec filet 
de 200 microns de sédiments/ glaise dans un puits borgne, salle du 
lac, pour étude de la micro-faune aquatique probablement présente 
(MM/ pour équipe HBES, travaux en cours sur les Oligochètes par 
Michel C. des Châtelliers). 
T ° air (dans la salle du lac : env. 9°8 / au départ de la galerie 
annexe en bas du porche de St-Julien : 0° 3 / 1° 5) ; présence de 
glace sur les parois et passerelles.  T° eau (dans le lac : 10°5). 
+ Cabourne Chopêtre : Pas de chauve-souris observées (simple visite 
du réseau de galeries sèches supérieures).  
Observation de faune pariétale : Diptères/ Nématocères 
(moustiques); présence remarquable de très nombreux Lépidoptères 
: Triphosa sabaudiata,  un seul   Scoliopteryx libatrix. 
Notes  :  La faune souterraine de la grotte de Saint-Julien est 
relativement bien connue, mais il s’agit surtout de données 
anciennes (Pierre Strinati, 1953 ; René Ginet, 1961) : Crustacés 
aquatiques (Niphargus rhenorhodanensis) ; Collemboles, Diploures, 
Coléoptères (dont Royerella villardi et Trichaphaenops cerdonicus), 
Diptères, Lépidoptères, Myriapodes, Aranéides dont le 
Pseudoscorpion : Neobisium gineti. Nous espérons que le 
prélèvement effectué ce jour sera intéressant pour connaissance 
de la micro-faune aquatique. 
 Jean-Louis Rolandez, SC MJC Bellegarde/ CORA Ain a rédigé une 
synthèse exhaustive des observations de chauves-souris : Les 
Chiroptères des grottes de Cerdon, communes de Cerdon et 
Labalme-sur-Cerdon, Ain (Spéléo 01, CDS Ain, n° 23, 2003, p. 99-
108). Outre des données collectées entre 1951 et 1981, il y a 
relativement peu de données Chiroptères en l'absence d’un suivi 
pendant 20 ans ; comptages prévus 2 fois par an, au moins pour 
obtenir des données régulières à partir de l'année 2004. 117 
Minioptères furent observés le 18 octobre 1951; B. Chirol a noté la 
présence de chauves-souris en  2 groupes, avec  130 individus ( 21 
novembre 2001), puis de 150 (24 mars 2002).  
+ Un récent comptage chauves-souris a été effectué par l’équipe du 
groupe Chiroptères Ain, lors des Journées nationales de la 
spéléologie 2004 (2 octobre 2004/ 5 participants : Robin Letscher, 
Michel Dy, Catherine Déséraud, Yvan Ragon, Marcel Meyssonnier) :  
7 Minioptères et 1 Grand rhinolophe ont été observés dans la 
galerie du lac/ Bruno Hugon nous a fait part de l’ observation d’un 
probable Murin de grande taille (Myotis myo/bly) dans les galeries 
sup. du porche de la Cabourne Chopêtre ce même jour). 
L’absence hivernale de Minioptères dans les diverses cavités 
visitées jusqu’alors dans l’Ain est problématique (cf. constat de 
forte diminution inexpliquée de colonies ces derniers années en 
Espagne, France du Sud …). 
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+ Visite à prévoir (avec du matériel spéléo) de la galerie du S.C. de 
l’Ain , et des galeries supérieures de la Cabourne Chopêtre 
(cordelette laissée en place pour fixation d’agrès). 
Voir compte rendu détaillé…. (Notes de Marcel Meyssonnier). 
 
� Samedi 22 janvier 2005  Grotte de la Morgne Ain 

Sortie d’initiation dans ma grotte favorite, encadrement Para et 
Vincent Lafont, initiés Anaïs Peloux, Sébastien Pagliazzo et Chloé 
Michel. Les puits sont excellents pour apprendre les techniques. 
TPST 5h00. CR Para 
 
� 29–30 janvier 2005 Week-end ski de rando à partir d’Oz en 

Oisans 
Participants : Bernard, JJ, Dédé, Paul 
Sortie mise au programme par Bernard, qui accueille tout le monde 
dans son palais d’Oz. 
La météo annonçant un risque 4 pour les avalanches, on est resté 
prudent dans le choix des courses… 
Samedi 29/01/05 : le Petit Rissiou pour Bernard et moi. Altitude 
2474m. Dénivelé 1130 m 
Temps glacial (-8° au départ), avec des rafales de vent d’Est venant 
du col du Sabot. On a le plaisir de faire notre trace à la montée 
comme à la descente. Globalement ça manque de neige… Au col, ça 
souffle, et Bernard se chope un onglet qui le fait se rabattre sur 
une zone plus clémente, vaguement à l’abri. Je persévère seul à pied 
sur l’arête pour atteindre le sommet. OK, c’est beau, mais je me les 
gèle grave, et je redescends fissa rejoindre Bernard en contrebas.  
Ensuite on descend, et la neige s’avère être une croûte exécrable. 
Heureusement qu’il y a le paysage, parce qu’on pourrait se demander 
ce qu’on fait là ! 
La soirée finira très arrosée avec JJ et Dédé qui nous ont rejoints 
à l’appartement de Bernard. 
TPSM (temps passé en montagne !) : 6h  
Dimanche 30/01/05 : Pointe centrale sud du Ferrouillet pour tout le 
monde. Altitude 2587m. Dénivelé  1320m. 
Temps encore plus glacial que la veille, avec –10° au départ du Rivier 
d’Allemont. Mais l’absence de vent et le soleil rendra le fond de l’air 
agréable. On traverse la forêt, on monte progressivement, la vue 
s’élargit, et on arrive à la brèche de la Roche Fendue. On va 
chercher à pied un coin ensoleillé sur les pentes qui nous 
surplombent. Pendant que les autres ne résistent pas au casse-
croûte, je ne résiste pas au sommet. En haut vue superbe sur 360°. 
Les faces Nord de Belledonne sont plâtrées de neige, la Chartreuse 
émerge d’une mer de nuage. C’est fabuleux.  
Descente très agréable dans une neige tantôt poudreuse, tantôt 
portante. Seule la forêt sera traître pour nous, avec ses arbres 
anti-skieurs et ses cailloux accroche-semelles… 
On termine la journée dans un bar d’Allemont, petit coin de 
Hollande perdu au pied de Belledonne. C’est un secret que nous a 
confié Bernard, et si vous voulez l’adresse, vous n’avez qu’à venir 
user vos skis avec nous. 
TPSM : 5h30 
Paul G. 
 
� 25 au 28 mars 2005 : Le Vaucluse 

Avec des gens de partout : un normand, Damien, un tourangeau , 
Marc Jouin, et manu Cazot (Villefontaine), Dédé et Vincent Lafont 
du SCV. 
Le trajet commence mal puisque les "nordistes" ont un soucis de 
voiture à l'aller mais la Marc' mobile nous amènera à bon port; quant 
à moi je n'ai pas étendu ma combi depuis 3 semaines... ERREUR 
FATALE : elle parfume allègrement le véhicule de Lyon à St 
Christol, ce qui me vaudra d'être élue "miss moisie" (c'est déjà miss 
qqchose...)! 
Samedi 25: L'aven Autran (en emporte le vent) 
Ouais Lulu ! elle est aussi encore plus mauvaise que les autres. 
jusqu'au siphon blanc (-400) et au-delà;  "Petite sortie" 
sympathique de 14 heures. Après le fameux siphon, plus blanc que 
blanc, nous traversons des lieux mythiques tels "Vol de nuit" et 
essayons de regagner "les portes du soleil" ( un caprice j'ai pas lu la 

topo mais je trouve que ça fait joli). Nous suivons notre normand 
favori qui décide de regagner le nord et nous remontons sur corde 
un puits terriblement impressionnant; une pensée émue pour le 
pauvre qui a fait la première ! Nous faisons demi-tour car ça ne 
ressemble en rien à ce que les autres avaient lu de la topo... nous 
apprendrons par la suite que c'est un shunt et qu'on était à 15m de 
ces fameuses portes du soleil. De toute façon je ne voulais pas y 
aller car il y avait une vire au-dessus d'un puits de 120m avec les 
pieds dans le vide; et les commentaires de mes collègues "j'ai 
jamais fait un truc aussi pire" me font caler devant l'adversité. 
Vidéo gag version olfactive commence : mise en quarantaine car je 
hume toujours le moisi, le président de l'EFS pour ne pas le nommer 
a 2 idées géniales : laisser tomber un kit dans un puits qui sert de 
pissotière à tous les gars du trou ce qui pourrira la combi de Manu 
qui descend rechercher son kit et des autres qui lui servent 
d'amarrage naturel. Ensuite, une boite de sardine, vide, dissimulée 
astucieusement dans une bitte à carbure me recouvre 
gracieusement de vieille huile quand je rechaulle ! Egalité : je pus la 
pisse moi aussi ! 
La remontée commence et on devait être un peu fatigués, surtout le 
normand qui faisait sans cesse des comparaisons entre Autrans et ... 
les carrières de Normandie !!! Si si!!!! sortie vers 2 h du mat', "j'ai 
des frissons, je claque des dents et..." 
Dimanche 27 avril : La Pepette 
 Les Lyonnais, arrivés pendant que nous étions à Autrans, nous 
retrouvent au gîte car ils n'ont pas trouvé le trou en question. 
Départ groupé donc pour cette jolie cavité idéale pour l'initiation à 
l'équipement. Glande intense et, pique-nique à rallonge au soleil et 
tout le monde se retrouve au gîte pour une "carbo partie" bien 
arrosée. Nous sommes rejoints par Isabelle Jouet. 
Lundi 28 : le Calavon 
Boostés par les Lyonnais qui n'ont fait que la Pépette, petit aller 
retour dans cette super cavité avec the must : un collecteur à faire 
pâlir de jalousie les adeptes du Doubs... au moins ça nettoiera un peu 
les combis! 
Retour dans les bouchons sur fond de "Radio Trafic", avec une 
greluche qui nous a expliqué 6h durant qu'on était mal barrés... sans 
blague... sur l'Autoroute du SOLEIL. 
On préférait les portes mais bon... 
Bon baiser 
La Flo 
 

 La dernière  première du SCV !           
 

(The last but not the least) C'est pas mal comme titre ... ! 
 
� Dimanche 1 mai 2005 : La Chapelle-en-Vercors (Drôme). 

4 participants : Jean-Luc Andrieux, Arnaud Deleule, Stéphane 
Guillard, Jeff Comes (dit « le Baltringue », de Grenoble) 
Dimanche, début d'après-midi. Appel téléphonique sur mon portable 
- je suis à Villeurbanne - 
_"Allo, Marcel ... nous sommes dans le Vercors, on est allé faire un 
tour à l'entrée du scialet de la Bise (Autrans), pas descendus, il y 
avait encore 50 cm de neige; on va arriver à La-Chapelle-en-
Vercors, et je ne sais plus où tu m'as dit d'aller voir ... un secteur 
avec des cavités à désobstruer ... "(dixit Stéph. !) 
_"Tu n'aurais pas pu prendre des notes quand je t'ai donné les 
infos?" 
_" J'étais sur mon chantier, et  ..." etc., etc.." 
Bon après toutes les excuses possibles (quelle mauvaise foi !), les 
infos sont données ... l'équipe disposait de la carte IGN du coin, 
donc pas de problème - mais heureusement que le portable passait ! 
Toujours dimanche : à 17h10 ; cette fois-ci c'est le C.R. oral de 
Jean-Luc qui s'enregistre sur le portable  
" Donc Marcel, voici des nouvelles ... on s'est bien promené. 
1- On a repéré la première perte signalée; elle est bien effondrée .. 
il y a vraiment besoin d'une pelleteuse, 



2- La deuxième, on la cherche encore ... mais il faudra aussi une 
pelleteuse. 
3- La troisième, ah oui ! il y en a une troisième que tu ne nous as pas 
indiquée ...On en a trouvé une avec une belle gueule de scialet, 
cavité de 3-4m assez jolie, à proximité d'une perte similaire aux 
précédentes, mais en bordure de l'effondrement, et  il n'y a rien 
que du caillou à sortir.... Elle se trouve beaucoup plus loin que les 
précédentes, dans le prolongement de la combe, dans la plaine; poljé 
bien marqué dans un lieu-dit "Le Grand Creux";  et il s'appellera 
donc le scialet Andrieux..." (!) ou « trop la classe ». 
Voilà pour les données communiquées le 1er mai; elles seront 
complétées par les intéressés lors de la réunion mercredi soir. 
Au retour de cette séance prospective, un seul coup d’œil lancé dans 
la zone d'entrée (n'avaient pas leur matos, ces guignols ! et 
voulaient pas se salir .. !) de la grotte des Ferrières, cavité bien 
connue et sympathique située à proximité, et pointée sur la carte 
IGN d'ailleurs. 
On n'en dira pas plus pour ce jour-là puisqu'on y est retourné le 
dimanche suivant ... et là ce sera détaillé. 
(Notes de Marcel, qui n'a pas participé à la sortie ... mais qui a reçu 
en direct les appels téléphoniques de Stéphane et de Jean-Luc ! 
Bon, on dira que c'est du travail d'équipe....) 
---------------------------------------------------------------------------- 
S.C.Villeurbanne /  Dimanche 8  mai 2005 : La Chapelle-en-Vercors 
(Drôme). 
Scialet du Grand Creux (a new one !) 
6 participants : Alex Brighi, Béatrice Rivet, Valérie Plichon, 
Stéphane Guillard, Jeff Comes (« le Baltringue », de Grenoble), 
Marcel Meyssonnier. 
Pour faire suite à la sortie prospective du dimanche précédent.  
Une équipe se retrouve sur le terrain, avec des rendez-vous 
échelonnés ... cf. message explicite de Steph :" RDV pour Vercors 
demain à 9h, parking Mermoz, ou 10h La Chapelle. Biz !". Valérie a 
été chargée par Stéphane, de préparer les kits de matos collectif 
mercredi dernier au club. Enfin, peu après 11 h, après un arrêt café 
à la Chapelle pour la plupart, on se retrouve sur le lieu de nos futurs 
méfaits, avec 3 véhicules en provenance, respectivement, Alex et 
Béatrice, Valérie et Stéphane (de Villeurbanne), Jeff (de 
Grenoble), Marcel (de Haute-Loire). 
Présentation du site ... par Stéph., puis à partir du parking-voiture, 
500 m de chemin et à travers pelouse alpine (plein de petites fleurs, 
les crocus sont passés, et les gentianes sortent tout juste !). 
Transport partiel du matériel de base... et du casse-croûte. C'est 
vraiment le point bas d'un petit poljé, inclus dans une entité bien 
plus vaste. Une désobstruction peu ancienne semble t-il, a permis de 
dégager en fond de doline (donc très colmaté par la terre) une 
excavation d'un mètre de profondeur (coin idéal pour mettre les 
bières au frais). Des blocs de pierres sont éparpillés tout autour de 
ce trou. Pas folichon, cette désob ... ! 
Heureusement pour nous c'est à 10 m de là, en bordure de doline, 
que le "vrai" trou s'ouvre, avec un à-pic d'au moins 3 m qui se 
descend en désescalade. On commence par l'apéro avant de passer 
aux choses sérieuses, qui nécessitent quand même de passer la 
combinaison. Un pavé énorme, de plusieurs centaines de kilos 
masque l'orifice .... on en vient à bout ... ! 
Maintenant c'est vaste. On se partage en équipes qui vont 
permuter, chargées de remplir le seul et unique seau (c'est 
vraiment la dèche au club), de pierrailles et grosses pavasses, de 
tracter en direct le seau en question, et de jeter le total à 
proximité, sur la pelouse puis sur le tas de caillasse le plus proche. 
Au fait, où est la "chèvre" du SCV amoureusement construite par 
Stéphane pour les désobstructions vertacomiriennes passées.. ! .... 
Le fond de ce trou est obstrué d'une part par un cône d'éboulis de 
terre, rochers et nombreux ossements (on va réussir à sortir 
presque un veau (à priori) entier, crânes et mandibules de chien - 
Canis familiaris - ou de renard et une mandibule de mouton (Nous 
allons solliciter les connaissances de notre paléontologue), et un 
pierrier qui descend en longeant la voûte ... 
Au bilan : un petit m3 de sorti ??;  à –5 m,  étroiture sur trémie, ... 
que seul franchira Steph avec des cris (de joie ?), grâce à la corde 

de 20 m, fixée sur un mono-spit (quelle honte !). Et au fond : et bien 
ça continue, faut sortir des pierres !        

 
Bon, il n'y a toujours pas de courant d'air, même au fond, ce qui 
n'est pas trop motivant, mais il y a du volume dès l'entrée ! Point 
bas estimé : -8 m (optimisme). Pas de relevé de température, 
l'appareil est HS. Quelques photos numériques sont prises en 
surface et en profondeur en guise de compte rendu visuel et pour 
susciter d'autres vocations...  
Les jours sont longs ...  Il y a eu l'apéritif, puis le casse-croûte au 
soleil (avec juste ce qu'il faut de vent mais on est bien à l'abri dans 
la doline), un petit coup de barre en fin de journée, ... et une 
succession d'échanges verbaux entre les participants - quelle 
culture !  (Nous vous faisons grâce du contenu – vous n'aviez qu'à 
venir), voulant impérativement marquer la journée dans leurs 
souvenirs ...  
Finalement l'objectif de la journée a été atteint pour Steph qui 
VEUT voir le fond, et veut fantasmer toute la semaine sur la suite 
possible  ...); les travaux ayant été conduit d'une main de maître par 
le chef (qui pour une fois ne s'est pas moqué de nous !), et le 
chefaillon/sous-chef... Ce sera vers 18 h que nous plierons bagages 
et repartirons vers la ville .... pour arriver à la tombée du jour dans 
nos pénates, sans embouteillages prévus par spéléo-futé. (Notes à 
chaud ... MM, Steph, ... and co ...) ! 
Le mercredi qui suit (11 mai), Stéphane présentera au club les camps 
et zones de travail à venir, après un petit tour géographique sur nos 
derniers chantiers (avec vidéo-projecteur !),  Vercors, Chartreuse, 
Basse Ardèche .... Des photos du secteur seront donc présentées à 
tous ...  Affaire à suivre .... 
---------------------------------------------------------------------------- 
Données techniques / situation précise à ne pas diffuser pour 
l'instant, le temps de descendre jusqu'à –500 ! Appellation 
toponymique retenue, et non pas "Scialet Andrieux", comme aurait 
pu le laisser supposer le C.R oral du sus-nommé le dimanche 
précédent, en fin de journée ! 
Scialet du Grand Creux (Combe de l'Oscence, commune de La-
Chapelle-en-Vercors, Drôme) 
 Carte touristique, IGN 1/25000, Massif du Vercors, Royans 2-29 
Coordonnées Lambert III : 840,296 x 3299,474 x 973 m (données 
GPS/SCV) Vérification sur carte, c'est OK. -).  Par contre - et c'est 
la première fois que cela m'arrive" l'altitude donnée par le GPS" 
correspond au mètre près au point coté sur la carte ! Incroyable ! 
+ Autre point de désobstruction proche / à une dizaine de mètres 
du scialet : 840,307 x 3299,481; correspondant au point bas du 
poljé. 
MM 
 
Solution du concours qui veut gagner des bidons EDSS N°80 
Voici la réponse de Lionel ! 
«  En ce qui concerne la photo de l’EDSS n°80, à côté du beau Jeff, 
Jean Billet dit Jeannot semble bien tenir l'affiche. Les années 
passent, mais chez ces gens là, l’œil est toujours vif et c'est à cela 
qu'on les reconnaît. » . 
Qu’en penses-tu Jeff ?  
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